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ces mesures. Et si réellement dans les nfl"aires, au cours de 1:\ vic, nous 
avons it ca:culet· pm· stère:;, d suffira qu'on nous dise : " le stère vaut 
1 m:> " pour que nous nous adapt•ons à la nouvelle dénomination. A l't:cole 
primait·e, la leçon nous dt•munderait plusicur~ jours et même plusieur~ 
semames, ici elle nous demande quelques secondes. 

:"'lous ravons dit : c'est par la vie n~elle d~ l'écule, c'es t par l'activité 
dr· 1\•nfanl que le calcul do.t s'introduire ct s'imposer. Les fi<'hcs ne 
de' nticnl m·n,·er qu'en second lieu, lorsque l'enfant en sentirai! la néces­
~itc ct en découvrirait le hul. Elles seraient en nombre très restreint pour 
le' l' • t·,·~s de huit, neuf an, el puisqu'il le faut elles marcheraient de pair 
a\c ' i~s problèmes tmpo!>l!'> par la ,;e au degré supérieur sans touletois, 
salt'. :a:~·tout empiéter sur le domaine de ces dcnHers. J. MA\H.r, 

Le Fichier de Calcul 

Il est nécessaire, avant cie passer à 
la r:'alisalion définitive, de lucn nous 
entt.>nchc sur les principe• mêmes de 
ct.> fkhicr cl sm· les modalil~s de sa 
("OIH'~ption. 

Le~ notes qui \'Ont suÎ\'1'(' ont vou•· 
but cl<.' f.airc illle mise Ill! point impor­
lnnlr avnnt les premiers essais de 
préparation des liches mise au 
point d'ailleurs qui n'csl nullement 
le fail t•xdusif du signataire de ces 
lignes. :'\ous ra,•ons déj:) elit : da.ns 
l'impossibilité où nous étions de me­
lW!" acli,·ement ce lr:nail en atlen­
clant hl pal"lllion mensuelle de notre 
rc\'ac, uous avons procédé pur cÎf·cu­
lnircs que nous avons adressées régu­
lièremcnl ù une cinquantaine cie ca­
maracl(•S. Des réponst:>s •·cçues, des 
prnjcls qui nous ont été soumis, nous 
:l\'Olls. au f<Jr el à mesure tir.' l'essen­
lit:>! pour nous orienter dans une voie 
tot:llement inconnue, que nous sentons 
précieuse, n1ais où nous n':tvançons 
c1u'cn littonnant parmi les jalons po­
si-s pnr notre effort commun. 

Noas sommes maintenant ù pied 
d'œu\'l"e. Il nous faut ln collabot·alion 
effect ive de Lrès nombrt:>ux t·amarades 
pnu1· réaliser rapidement. 

Buts pédagogiques 
de notre fichier --

11 y a eu quelques gr:tns malenten­
dus sur ln conception de notre Fichier 
de ra1rul. Il y en :tar:t encore :~près 

/Jraine·l'A lleud (Bclgiq ue). 

celle mise ttu point que nous vou­
drions pourtant prés.sé ct rudicale. 

IJ en sent ainsi tant que l'œuvre ne 
~e•·a pas debout : mais il app:n·licnt 
aux o<Jniers d'é,;ter les écuetls dan­
gereux. 

:"'lous avons dit de cc fichier qu'il 
sc mil un matériel a<rlo-éducali r et 
auto-inslt·uclif. Cela ne signifie point, 
dans not re cspr i t qu' il sent une sorte 
de cours enmplet, rendant inutile l'llC­
tion du maître. li inaugurent plutôt 
une conception noavelle de celte nc­
t:on : moins de leçons collectives, ou 
leçons collecth·es à des groupes ho­
mogi•nes qui les désirent t:>l sont ca­
pables d'en trouver par cux-mèmes 
les tllémcnls et les appl:cations. 

t• Nol rt• fichier ne eonliendra pas 
de leçon.~ .wr fiches. - L'cnfonl esi 
bien moins dispos.\ encore :) les com­
premh·c qtw la leçon du m:Jllt·c. Nous 
proscrivons les leçons supcrficilles et 
formalistes des manuels; ce n'est pns 
poar les rééditer sous forme de fi­
ches. 

2· Plus - ou peu - de leçons {or­
mel [(•,,. Xous sommes, en t•alcul 
1ilus Cjllc pour les autres dist•iplines, 
eoulre les leçons formelles. A l'école 
pr maire surtout. les véritables leçons 
dt>vraicnl, c l pourmicnt, èt re des (•xer­
ciccs : mcsw·er, compter, t•ombincr, 
invent(•r, construire. Le rnoilrc n'est 
nullement annihilé. Au contraire, son 
influence de,•ieul décisive : il lui de 
montrer cl ole préparer le matériel né­
cessaire, de faciliter les expériences 
divl'rs qui permettront la comprfhcn­
sion malht'mpliquc. 
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Ce que doivent être nos fiches 

Un guide pour les rccherche10 à 
enln:preuu1·e,les expéricm·cs il fuirc,les 
documents ù noter ten coi'J'élalion au­
tant que po~siblc avec les beso.ns ré­
vc.cs par nos techniques el les centres 
d'ulloirèts v(:ritablus qui se scronlr 
prédsés). 

Cc sera nos fiches documentaires. 
2• Des exemples de probièmcs à 

coustru•re en parlaul toul ù la l'ois du 
centre d 'inlérel cl des f•ches docu­
rnenl:üres, sans négl.ger les nécessités 
d'une progrcMsion metho<.J.que ni les 
normes imposées par les examens. 

Ce sera ('C que nous appelons les 
Fiche$-mèrcs. 

C'est Iii la besogne la plus délica te 
sur laquelle nous rev.endl'ons longue­
ment. 11 faut absolument éviter que 
ces fiches deviennent de véritables le­
çons. Elles doi\'enl seulement nous ai­
der :\ construire en dusse ou hors de 
1:1 elusse, des problèmes en liuison 
étroite uvee les centres d'intért}t vi­
v:mts pun·e que basés au maximum 
sur les fiches documentaires - mais 
problèmes possédant en m~me lemps 
les qualités idéales des hons problè­
me~ : adaptés aux possiùililés mathé­
matiq;~es de~ enfants ainsi qu'aux né­
cessités des progl'lllmues ct des exa­
mens. 

Oc, indic:llions méthodologiques se­
ront cependant né<'cssaircs. ll:ous vou­
dl·ions qu'li aucun moment elles ne 
,·erst•nt dans le '·crbiage malbémati­
que, mais qu'elles côtoient sans cesse 
le ?hamp seul fécond ?e l'expérimen­
ta!Ion et d<! la conn:ussnnce malhé· 
maLique. 

3" Des exercices sur fiches auto-l'or­
reet ives pcl·metlant uax enfants qui 
ont compris de sc perfectionner dans 
la lcehnique arithmétique sans l'inter­
vention constante de l'éducateur. 

Xous n'éditerons pour C'ommenccr 
qu'un nombre réduit de ces fiches ~us­
cepliblcs de préciser ct de comt>ltHer 
les enseignements des ,fiches-mt'rcs. 
pour les di,·crs centres d'intérêt. Xous 
verrons plu~ tard si nous de\'ons faire· 
une édition complète de ces fiches 
d'exercices. Pour l'instant, il sera faci-

le à nos adhérents de suivre l'exem­
ple de _Maysonnave (Gironde) : acheter 
oeux h\'res du maitre de quelque bon 
manuel d\u ithmJtlquc, découper de­
mandes ct réponses pour les eo.ler s~u· 
fiches c1u'on classera ensuite selon le .~ 
ùcsoins du f!chier. 

\'oilil ~Jonc le schéma pour ainsi di­
re théOI'I(fuc de {le que nous désirons 
J'éaliser. 

Xous sommes allés plus tl\'ant cl 
!lOl~s P_Ouvons déjà donner quelques 
llldlC:Jilons sur le matériel que nous 
pourron~ meUre à la disposition des 
écoles. 

1 • Fic/lier de calcul pour les débu­
tants, c'est-à-dire pour les enfants 
dont nous avons terminé l'initiation 
~ l'a!d.e du '!'atériel didactique, de 
1 expcr11nentallon cl de la \'iC - el 
qui ont besoill maintenant de pro­
!ll'essrr ~ur le plan technique. 
No~s nous cont~_nl_erons, pour l'ins­

t:mt. a cc d~~IJ'é, d ed1lcr un important 
ftch1~r (qtu sc1·a peut-tttre présent.! 
auss1 soas forme de cahiers) qui per­
mettra aux enfants de se s:~isir le 
plus rapidement possible de la tech­
nique né.cessait·e des 4 opérations. 
Nous n_'insist~rons pas davantage sur 
ce prOJCt qu1 est dès maintenant en 
voie de 1·éalisalion grâce :\ lu collabo­
na!ion d'une éqt!ipe compétente tra­
\':'llllant ~ous la direction de notre ami 
H. Lall<'nmnd, à Brognon (Ardennes). 
. Les cnnuuadcs que la qnestion in­

teresse pcunnl nous écrire ou sc mel .• 
tre diredement en relations avec Lal­
lemand. 

FICHIER de CALCUL 
Cours Elémentaire et Cours Moyen 

(Jusoc'Av C.E.P.E.) 

Il comprend rn : 
t • L'n tableau des centres d'intér~t 

habituels dans nos classes (établis 
np 1·ès cxamën de nos livres de vie) 
uvee eX]>Ioitation possible pour les di­
verses branches d'élude muth~mati­
que. 

2• Tablrau de gradation des problè-
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11\CS, depuis le problème simple, à •,me 
seule opération jusqu'aux problèmes 
compliqués du C.E.P.E. 

3' Fiches documentaires, dont le 
schéma sera établi d'.avance ct que les 
élèves complèteront au cours de leurs 
recherches. 

4' Fiches-m,h·e:; : montr::ml : 
a) Comment, ~n parlant des princ:­

pau x centres d'in!érèt, on peut cons­
truire des problèmes intéressants ct 
pédagogiquemrnl utiles ; 

b) Comment on résoud ces problè­
mes el les pxoblèrues analogues (indi­
cations methodologiques). ... 

Pour tcnnine1· ce schéma, voici com­
ment nous nous servirons du Fichier 
en class!l : 

- Les fiches documentaires seront 
g.~m:es au fu1· el à mesure des possi­
hililés. Leur ulilis,l lion débordera mè­
me le domnine mathématique. Elles 
seront comme une sorte de répertoire 
de la classe, (lUe rien ne remplace ac­
tuellement el qui noas aidera à adap­
ter notre enseignement au milieu. 

- Les fiches n'empécheronl pas 
l'instituteur de faire sa leçon comme 
il l'entend. ll:ous pensons que ces le­
çons doivent être toujours concrètes; 
nous voalons seulement marquer que 
ce n'est pas dans nos fiches, mais bien 
dans l'expérimentation préalable que 
les élèves puiseront par exemple la 
notion de fractions. 

ll:os ficb es sont destinées à asseoir 
ces acquisitions. 

Elles s'adapteront tout aussi hien 
aux classes exploitant un centre d'in­
térêt spontanément rév~!é qu'à celles 
oll le centre d'intérêt est établi d'a­
vance par le maître. 

Parlant de ce centre d'intérêts, le 
maitre examine : 

- Le tableau de centres d'intérêt 
pour voir les bénéfices pédagogiq<~es 
qu'il peul Lircr de l'intérêt du jour et 
dans quel sens il doit orienter les 
exercices. 

- •Le tableau de gradation lui pet·­
mellra de suivre une s:Jile math.!m3·· 
liquement Logique et sera en mèmr 
temps comme une sorte de témoin des 
progrés réalisés. 

- Ou cherche alors la fiche-mère 
correspondante ; on choisi! le, ou les 
problèmes qui répondent le mieux aux 
nécessités du moment. En collabora­
tion si possible avec les élèves, et en 
consultant les fiches docamentaires 
on mel très rapidement debout les 
problèmes adaptés <aux besoins de la 
classe, intéressan ls el instructifs. 

Si des difficultés accidentelles anê­
tenl quelques .!lèves, on les renverra 
aux fiches-mères se rapportant à ces 
difficultés el on leur fera résoudre les 
problèmes correspondants. 

Les enfants résolvénl le oa les pro­
blèmes ainsi mis debout et cont:nuenl 
par la résolution des exercices corres­
pondants. 

Grâce à cette édition, il nous ser:1 
possible de motiver une grande majo­
J'Jté de nos exercices malhénJatiques. 
l\'ous toucherons ainsi plus facilement 
l'âme des enfants ;. nous les aiderons 
du coup à comprendre, à chercher el à 
progresser. 

Qa'on ne croie pas que cel ensem­
ble dc,•icnne trop compliqué el de­
mande trop de lemps. Le nombre de 
fiches sera t·éduil, le classement soi­
gneusement préparé pout· que, sans 
supplément de traY:Iil pour l'éduca­
teur, on Lire de la nouvelle technique 
le mnximum d'avantages. 

Le système de fiches resbe telle­
ment souple d'ailleurs que chncun 
pou rra eom piéter el organiser son fi­
chier à sa guise. Il vous sera même 
possible, si vous le désirez, d'y inter­
caler des leçons de manuels, des gra­
phiques, des modèles de leçons, etc ... 

Quant aux fiches autocorrectives, 
elles donnent un tel regain d'intérêt 
-au travail des enfants que no11s ne 
snurions trop les conseiller. 

Nous reviendrons d'ailleurs sur les 
différents points de ce scbéma. Nous 
avons voulu aujourd'hui informer nos 
lectears de !'état de la question pour 
encourager ceux d'entre eux que la 
question intéresse à se joindre à nous 
pour les besognes spéciales qui lem 
agréeraient. 

C. F. 


